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:‘fratiçais avec un cours anglais. 


pulation de faire son devoir. 


_ gements seront considérés comme une souscription au collège qui pour- 


College d'Edmonton 


DIRIGE PAR LES PERES JESUITES 


sgh bn dope du collège aura lieu vers le 15 septembre. 
Il y aura un cours commercial enseigné en anglais avec un 
cours français pour les élèves de langue française et un cours classique 


On admettra des élèves de 10 à 15ans ou ceux dont les études 
sont peu avancées 

Le nombre des élèves sera limité et comme déjà plusieurs parents 
ont fait inscrire leurs enfants, tout porte à croire. que les autorités du 
collège devront renoncer bientôt à répondre à toutes les demandes. 

Il y a déjà plusieurs années que la population d'Edmonton et cel- 
le de l’ Alberta sollicitent un collège des Jésuites ; ceux-ci ont dû pour 
répondre à ce désir faire de grands sacrifices d'hommes et d'argent ; 
ils ont même refusé d'autres avances: faites par quelques villes. de 
l'ouest qui cependant faisaient des offres généreuses pour décider les 
pères jésuites à ouvrir un collège dans leurs limites. Aux Etats-Unis, 
des promesses ont été Faites à des cités par les pères jésuites, promes- 
ses avec délai variant de dix à vingt ans, parce que les pères prévoient 
qu'ils ne pourront pas faire honneur à leurs engagements avant plu- 
sieurs années. 

Maintenant que le collège des jésuites est un fait acquis, que ce 
collège a été construit avec une rapidité merveilleuse pour répondre 
plus tôt aux vœux et aux besoins de la population, il reste à cette po- 
Des citoyens généreux d'Edmonton, et 
de l’Alberta ont souscrit de fortes sommes pour la construction du 
collège. Cela est beaucoup. mais cela n’est pas assez : il faut que les 
parents envoient leurs enfants en aussi grand nombre que possible. Le 
succès du collège dépend maintenant de la générosité des parents. Les 
jésuites veulent donner à l'Alberta un collège de première classe, à 
tous les points de vue. Que les parents considèrent que leurs encoura- 


ra supporter la éomparaison avec les meilleures institutions protestan 
tes. C’est là nn noble but d'émulation-que-les-eatholiques ne doi 
pas perdre de vue. D. | 

Quand à la question de savoir si le français sera maintenu à unie 
place d'honneur dans le collège d'Edmonton, elle-est tout entière 
dans les mains des parents. Si ceux-ci envoient leurs enfants au loin, 
dans la province de Québec, ils feront perdre à leurs descendants les 
avantages qu'une décision plus éclairée leur aurait assurée. 

Sur la question du français, ies père jésuites ont fait tout leur 
devoir, les souscripteurs plus que leur devoir : le temps des. paroles 
est passé, l'heure des actes est venu. Le collège ne peut compter que 
sur les revenus qui leur seront faits par les parents. Siles prix pa- 
râissent élevés par comparaison, il est bien certain néanmoins que ces 
prix défraieront tout juste la pension, et que l'instruction sera donnée 
presque gratuitement pour les pensionnaires. Il est peu de pension 
en ville qui coûte moins de sept dollars par semaine. 

Si les encouragements -ne sont pas ménagés, il est certain que 
dans un avenir prochain, les parents qui ont besoin d’être aidés le 
seront généreusement, car tons désirent que bientôt, une élite élevée 
dans l'Alberta se fasse une place dans toutes les branches du savoir ; 
ce sera tout bénéfice pour l’ensemble de la population 


UN GRAND ECRIVAIN 
CANADIEN 


N prépare actuellement à St-Jean-Port-Joli, comté de Kamou- 
raska, une fète des plus intéressantes. Il s’agit é’honorer, 
par une sorte de ‘fête de paroisse’ la mémoire du grand écrivain Ca- 
RUE Français, Philippe Aubert de Gaspé, auteur du beau roman 
‘* Les Anciens Canadiens'’. | 
L'idée d'une fête de ce genre nous parait excellente. Nous n'ex- 
alterons jamais trop, en effet, le talent et la gloire de nos grands hom- 
mes, surtout lorsque, commedans le cas de M: de Gaspé, le talent s'al- 
lie à la vertu et au patriotisme. En France, on est beaucoup plus gé- 
néreux que nous envers la personne et la mémoire des maîtres de la 
plume : on leur élève de nombreux monuments. et comme dans le cas 
du poète Mistral, il arrive que même de leur vivant, on leur fasse des 
fêtes charmantes an cours desquelles des jeuries filles péfsonifient soit 
la Patrie, soit les héroines que le poète a crées dans ses livres, lui pré- 
sentent des fleurs et de délicats compliments, symbolisant en un mot 
la reconnaissance nationale envers le talent employé à l'honneur de la 


C'est une fête de ce genre que l’on se propose de célébrer en 
l'honneur du maître et du modèle de nos romanciers. Rappelons en 
peu de mots quel fut l’homme et quelle fut son œuvre. Nulle person- 
nalité, en effet, et nulle œuvre, n’est plus propre à nous rendre fièrs 
de notre race et fiers de notre bea beau parler français: 


+ 


4 # 


geait son importante situation. 
âbime était ouvert sous ses pas.’ 


mour qui s'y déroule entre une 


Philippe Aubert le Gaspé 


sortait d’une famille fort a nciennè 


{ pa 
t À Québec le 30 octobre 1786. Il 


mêlée honorsbemenñt au fait les 


plus saillants de l'histoire du Canäda. L'enfant suivit bientôt ses pa- 


meuça à lui donner cette allure 
resta toute sa vie. 


rents à St-Jean-Port-Joli où il grandit jusqu'à l'âge de ne:f ans. épo- 
que à laquelle il fut mis en pension à Québec dans une-famille où sa 
gentillesse naturelle le fit gâter uit 


pat tout le monde, ce qui com- 
melle et indisciplinée qui lui 


Pour corriger éè faux départ dans la vie, ses pa. 


rents le mirent pensionnaire au Séminaire de Québec, où il fit son 


cours d'études complet. not sans dtvenir l'ami favori de tous les pro- 


fesseurs et de ses.condispiples, qu'éitiraient son humeur joyeuse et es- 
piègle, la franchise dé son caractèré-et la générosité de soa cœur. Au 


sortir du Séminaire, il choisit la pfofession d'avocat, 


pendant quelques années. Puis on 


qu'il pratiqua 


lui offrit la position shérif de 


Québec, qu'il s'empressa d'accepter et qui fut la cause dh plue grand 


malheur de sa vie. 


‘Eu effet, dit son biographe, l'abbé Gasgrain, doué d'une imagi- 


nation vive, d'un cœur ardent et Rénéreux . n'ayant connu de la vie 
; [que l’ aisance et Ia douceur, il se laissa entrainer au courant de cette 
vie insouciante, et ne veillait pas à ses affaires avec le soin qu'exi- 
Quand il se réveilla de ce rêve, un 


Ayant perdu à la fois sa fortune et sa situation, M. de Gaspé se 


retira dans son-manoir de St-Jean-Port-Joli, où il véeut désormais dans 
le calme de l'étude et de la contemplation de l'œuvre de Dieu dans la 
nature admirable de nos campagnes du St-Laurent, 
ment de l'instruction chrétienne et écientifique de ses enfants, se con- 
solaut pér d’interéssantes conversations avec un groupe d'amis fidèles 
des amertumes de sa vie pagsée. Quant à sa vie présente, elle s'écoula 
ainsi, dans l'étude et le calme, jusqu'à l'âge de 75 ans. 
âge avancé seulement qu'il eut l'idée d'écrire un livre pour raconter 
ce qu’il avait vu dans sa jeunesse, ét conserver le souvenir de la vie à 
la fois digne, agréable et heureuse que faisaient nos ancêtres des bords 
du St-Laurent, les premiers, les “Anciens Canadiens’ selon le titre 


I s'occupa égale- 


C'est à cet 


très approprié qu'il donna à son livre, 
Par les descriptions familières qu'il fit de la campagne canadienne 


s, par les types” inoublia 


et de la vie paisible du peuple canadien, par la trame du toman d'a- 


55 À rage fr 
FR Bis de qu’il a fait revivre 
et par les légendes populaires qu'il a racontées, M. de Gaspe a écrit 
là le roman le plus intéressant que puissent lire nos compatriotes. 


Dans un prochain Bulletin, uous en étudierons le Charme et nous 


en donnerons quelques extraits. 


NOUVELLES 


D'EDMONTON 
Un Meurtre 


James McNulty, un agent d'im- 
meuble d'Edmonton, est trouvé 
assassiné par son compagnon de 
pension. Le crime a été commis 
dans l'avant-midi, au coin des rues 
Bow et Neuvième, dans ‘un petit 
‘“shack’’. Ce meurtre est entouré 
de ténèbres et il sera difficile pour 
la police de découvrir l'auteur de 
ce crime. Le malheureux McNul- 
ly était à préparer le diner quand 
il a été criblé de balles. Le corps 


a été ensuite recouvert avec le ma- 
telas et les couvertes d’un lit. 


Accident 


Un électricien travaillant dans 
un poteau, mardi soir, a été frap- 
pé par un courant, sa main tou- 
chant un fil contenant 6000 volts 
et ses pieds un autre de 2000. Il 
est tombé tête première sur le pavé 
et s’est fracturé le crâne. Le dé- 
funt est un M. Bergenal, arrivé ré- 
cemment des Etats-Unir Il laisse 
nne femme et cinq enfants. : 


Gain conservateur 


Les journaux annoncent la vic- 
toire du candidat conservateur 
dans Peace River, le candidat -bleu 
l'emportant avec sa réputation 
d’old timer dans la Grande Prai- 
rie. La victoire est toute à l’hon- 
neur de la personnalité de M. Pat- 
terson. M. Rae a pris une grosse 
majorité dans la ville de Grande 
Prairie. 


DERNIERES 
NOUVELLES 


Desastreuse Collision 
Un train du New York, New 
Haven & Hartford vient en colli- 
sion avec un express, six milles au 
Nord de New Haven, et 21 per- 
sonnes y trouvent la mort. On 
compte aussi un grand nombre 


de blessés. 


Une chute 


L'aviateur Le Franc, accompa- 
gné de Mme Le Fèvre, l'épouse 
d'un lieutenant d'artilleiie, font 
une chute. Les essences ayant 
pris feu, tous deux reçurent de 
graves biessures. 


En voyage 


Les ministres de M. Borden sont 
très occupés, ils se promènent par 
tout le pays. M. Roche “est ban- 
duetté et M. White visite l'Ouest. 
Roger de son côté est retourné 
dans l'Est et Bruno Nantel se re- 
pôse de ses discours. Ilest en 
effet un fait désormais connu, ja- 
mais le député de St-Jérame ne 
parle sans une très loñgue prépa- 
ration. ‘ 


Fete du Travail 


La Fête du Travail a été assez 
calme dans tout le Canada. Ona 
enrégistré cependant plusieurs dé- 
moustrations dans les villes. 


Fev 


| Le jour à une fille qui a reçu au 


de $65,000” 


‘Aux Energiques l'Avenir'’ 


NOUVELLES LOCALES 


L'Exposition de Morinville. 

À tmne assemblée des directeurs, 
tenue il y a quelques jours, les! imé | 
personnes suivantes ont été choi- |" el vibes Ds à 
sies comme Juyes des articles et! M. Francis Lavallée, fils de 


animaux qni seront à l'Exposition | M. O. N. Lavallée, maître de poste 
le 25 septembre de Morinville, nous a quittté pour 


dans la Province de Québec et dans 
l'Est des Etats-Unis, où elle a vi- 
sité ses parents et ceux de son ma- 


de Morinville, 

retourner à Ottawa, oùil fait ses 

Pour les exhibits d'animaux ét | études, 

produits laitiers, let Juges sont! —M, Alp. Croisetière, fils de M. 
8. Croisetière, est retourné de son 


fournis par le gouvernement. 
Pour grains : MM. James Walsh, | côté au Juniorat des Oblats, à Ed- 
monton. 


d'Edmonton, et George O'Brien, 
de Morinville, 

Pour les Volailles : MM. J. A. 
Piquette, de St-Albert, et J. Close, riers de gloire pour le mois de juin 
de Morinville. prochain. 

Pour les Légumes : 
Lanies, d'Excelsior, 
O Brien, de Morinville. 


courant. 


Nous souhaitons à nos 
deux étudiants une bonne et heu- 
reuse année scolaire et mille lau- 


M. L, j. 
et George 


—Mme Vve Noel Boissonnault. 


une figure bien connue dans notre 
région est actuellement en proine- 
Pour ouvrages de fantaisie et|nade chez M. C. Lajoie, son gen- 
dre et chez ses autre enfants. Mal- 
gré son grand âge, Mme Boisson- 
nault est toujours jeune et de cœur 
et d'intelligence. Nous souhaitons 
un heureux séjour à Morinville à la 
veuve de l'un des premiers colons 


de Morinville. 


d'art, travaux de femmes et jeunes 
filles : Mme O. Riopel, Mile Anna 
Audet et Mme Henri Desnoyers. 
de Morinville. 

Il est à espérer et les directeurs 
comptent sur la bonne volonté des 
citoyens pour organisér des jeux 
et amusements pour cette journée. 
Tâchons de faire de ce jour, une 
fête mémorable. Que chacun y 
mette du sien et que l'on invite 


— L'exposition agricole de Morin- 
ville aura lieu le 26 courant. On 
assure que tous les Directeurs ét 
les membres de la Société fumeront 
les excellents cigares de chez J. N. 
MecNeil, No 243 Jasper West, 
Edmonton. 

—M. et Mme Cléophas Turgeon, 
d'Edmenton. étaient en promena- 
de à Morinville, dimanche et lundi 
derniers, chez leur gendre M. le 
Dr J. E. Amyot. 

—M. Gilbert Genier, frère de 
Mme, A. Racine, de Kemloops, C. 


les amis du dehors. 

On est aussi prié de faire ses-en- 
trées le plus tôt possible à la rési- 
dence du Sécrétaire- Trésorier 3, ]. 
Tellier. Inutile d'attendre au der: 
nier jour, chacun sait ce qu'il ap- 
portera à l'Exposition et le plus 
sûr moyen d'éviter les erreurs, 
c'est de ne pas attendre au dernier 
jour et mettre le Secrétaire dans 
l'impossibilité de donner à chacun 


: . A. a visité nos ateliers samedi der- 
les instructions voulues et désirées. 


nier. Il passe ‘quelques jours à 


Naissance Morinville. 


—M. Arthur Favreau, de Keno- 
ra, Ont, 
nous. 


Mme Wilfrid Meunier a donné | 
est actuellement parmi 


baptême les prénoms de Marie An- Arrivé au commencement 


toinette Germaine. Parrain et mar- 
rainne : M. Napoléon Meunier et 
Mme Meunier. 


de la semaine dernière, il passera 
quelques Jours parmi nous. 

—La rentrée des élèves au Cou- 
vent a eu lieu lunài dernier. 

—Mime A. Daigneault, d'Atha- 
basca Landing, était à Morinville 
lundi dernier, 
petite fille au Couvent. : 


—L'épouse de M. Wright Roper, 
notre populaire pharmacien, a don- 
né le jour à une fille. Nos félici- 
tations à M. et Mme Roper et nos 
souhaits de longue vie à la nouvel- 
le citoyenne de Morinville 


Personnel 


Mme Jérémie Houle est revenue, 
en compagnie de sa fille Bernadet- 
te, d’une assez longue promenade 


À Ottawa Mange 


Les Ministres sont très indécis 
et il semble qu'il n'y aura aucune 
session avant le mois de janvier 


oû elle laisse une 


— Mardi prochain aura lieu un 
graud encan chez M. Kdouard 
Loiseau. Les cultivatéurs feront 
bien de ne point manquer cette oc- 
casion de se procurer de bons ani- 
maux. : 


Un minéralogiste. J. H. Wur- 
ner, aurait été mangé par des ta- 
nibales dans une région inexplorée 
de Papua, en Australie. La victi- 
me était à la tête d'une expédition 
pour rechercher le radium. 


Chauffeurs tues 


Lans une grande course d'auto- 
mobile, à Nashville, Tenn, quatre 
rendu de toutes les séances. chauffeurs sont tués dans une col- 

Un Exemple tision. Le choc a été terrible et 
les autos ont étémis en morceaux. : 
Deux autres autos suivant les 

La ville de Edson est à cons-|{uatre premières ont passé sur les 
truire une école publique au prix| débris, dans le vertige de la cour- 
se, Sans être eudommagées. 


prochain. 
Ouverture du Parlement 


Le Parlement Provincial est con- 
voqué pour le 16 Sept=mbre cou- 
rant. Nous donnerons un compte 


LE COIN DE NOS LECTRICES 


QUI PREMIER S’EN REPENTIRA 


Rosette, pour un peu d'absence, 

Votre cœur vous avez changé, 

Et moi, sachant cette circonstance. 

Le mien autre part j'ai rangé ; 

Jamais plus beauté si légère 

Sur moi tant de pouvoir n'aura : 

Nous verrons, volage bérgère , 
Qui premier s'en repentira. 


Tandis qu'en pleurs je me consume, i 
Maudissant cet éloignement, 

Vous, qui m'aimiez que par coutume, 
Choisissez un nouvel amant. 

Jamais légère girouette, 

Au vent si tôt ne se vira : 

Nous verrons, bérgère Rosette, 

Qui premier s'en repentira. 


Où sont tant de promesses saintes. 
Tant de pleurs versés en partant ? 
Est il vrai que ces tristes plaintes 
Sortissent d'un cœur inconstant ? 
Dieux, que vous êtes mensongère ! 
Maudit soit qui plus vous croira ! 
Nous verrons, volage be-gère, 

Qui premier s'en repentira. 


Celui qui a gagné ma place, 

Ne vous peut aimer tant que mol ; 
Et celle que j'aime vous passe 

De beauté, d'amour et de foi. 
Gardez bien votre amitié neuve, 
La mienne plus ne variera, 

Et puis nous verrons à l'épreuve 
Qui premier s'en repentira. 


PHILIPPE DESPORTES. 


EU CU 6 QC ÉÉHÉÉÉAE 


CHRONIQUE 
L'adolescent 


Vous connaissez le personnage : 
grand, maigre, dégiaingandé, les 


en même temps, il est plein de 
toutes sortes de terreurs vagues et 
de puérilité ridicules: 
l'hommeet il ne peut s'empêcher 
Il joue à 
la balle et déjà il songe à l'amour. 


Chérubin ? Oui, 


il peut faire 


d'être encore un enfant. 


mais un chéru- 


sinnches du veston : trop courtes. bin qui n'a rien de séduisant. S'il RS 


se regarde dans un miroir, aux 
| henres où il doute de soi-même, il 
se fait horrçur, il se parait mons- 
trueux avec son visage à peine 
ébauché, 


| 
Ses traits se sont | de boutons, 


les mains rouges et maladroites, 
les jambes du pantalon découvrant 
la cheville, il flotte dans son côstu- 


me devenu à la fois trop large et 


trop petit, Son visage est un po- parsemé de rougeurs et 
dus ds taiiour etil croit que jamais 


aucune fenne ne pourra l'aimer 


durcis et ont pris une vulgarité 
comique et repoussante. De gros,| Cette crainte de n'être pas aimé. 
boutons s'y épanouissant. Le re- je pense que la dominante dans le 


gard est inquiet, concert contradictoire qui boule- 
rêveur, 


Les veux sont creux et cernés. Le | dolescent. 


tour À tour timi- 
| 


de cynique ou sournois, | verse le cerveau et le cœur de l'a- 
Etilaàcela une rai- 


son majeure. Il est incontestable 


| 
Une ombre indistincte salit la lèvre : 1ue, 


supérieure. Quand il parle, sa voix | sont les garçons que les mères ai- 
| tandis que les papas 
Tant 
de de jeune fierté, qu'ilest heureux un gar- 
fier d'être ce qu'ilest et d'avoir [çon connait donc toute la douceur 
l'âge qu'il a; méprise les plus jeu-|de la tendresse maternelle. La 
il se | maman est fiere de son gars, elle le 
elle le prend 
lavec elle en promenade, en visite, 


nez gros, la bouche sans fraicheur 
$ 


dans toutes les familles, ce 


est rauque, puis tont à coup fluette ment le plus. 
et criarde. On devine qu'il éébor- inenes davantage les filles. 


qu'il demeure un enfant, 


nes, il envie les plus vienx : 


croit malin, il admire son intelli- pare, 
gence, sa perspicacité, sa désin- 
volture, la liberté de sou esprit dé- |elle en tire vanité comme d'un bi- 


Mais, |jou. 


elle le cajole, 


gagé de tout vain serupule. "Voici mes joyaux'' ! disait 


FEUILLETON DU ‘PROGRÈS 


LesÉtrangleurs duBenéae|: 


Louis Boussenard 


(63) | 

‘‘Ily atrois semaines. 
distinctement ma femme tomber 
morte, frappée d'un coup de poi- 
guard. 

‘J'ai entendu son eri d'agonie.. 
j'ai vu ses yeux se fermer... 
vu sa poitrine rouge de sang... 

‘Et depuiè ce temps, je n'ai 
rien reçu d'elle ni de mes enfants. 
pas-une lettre... pas un mot 


[seulement par le télégraphe opti- 
j'ai vu! que. 
—QOui, 
qui m'autorise à douter encore. 
‘” Mais, ce n'est pas tout. 
‘"Figurez-vous que cette nuit 
j'ai 
uouveau été l’objet d'une halnci- 
nation non moins poignañte, non 
moins atroce. 
‘Mes enfants, 
trick, ma chère Mary, m'appe- 
laient avec des yoix déchirantes, 


—Mais, milord, vous voudrez 
bien vous souvenir que nous £om- 
mes étroitement bloqués par l'en- 
nemi, que les courriers n'arriventangoisse, que je me trouvai ins- 
pas, et-que- nôüs commüniquons | tantanément trempé de sueur. 


je l'admets et c'est ce 


encore, étant éveillé, j'ai été de 


mon petit Pa- 


et leurs cris indiquaient-uné telle 


essayé 
Quoi, c'est sôn 
migvon adoré, son joli bambin aux 
boucles blondes ou brunes, cet af- 
freux garnement boutouneux, aux 
célottes et aux bas troués aux che- 
veux descendant dans le cou, à la 
casquette rejetée en arrière d'un 
air canaille ? Bien loin de lui faire 
bogneur encore, il lui fait presque 
honte. Volontiers, elle le cache- 
rait dans un coin quand il lui vient 
dimonde, S'il l'accompagne à la 
promenade, elle est de mauvaise 
humeur, elle critique sa mise, ses 

allures. ne pouvant raisonnable 
ment lui reprocher la laideur de 
sa figure. Elle l'aime pouttant. 
c'est certain, et cette sorte de ré- 
pugnance qu'elle éprouve brusque- 
ment À son égard, elle ne l'avoue- 
rait pas, elle n’en est peut-être pas 
tout À fait consciente. Mais l'en- 
fant, lui, ne s'ytrompepas. I! 


sent nettement que sa meilleure | 


amie le trahit, le lâche, l'abandon 

ne au moment où il aurait le plus 
besoin d'une confidente, ou tout 
son cœur inquiet voudrait se ré- 
chauffer, se rasstirer dans la cha- 
leur des bras maternels. Alors, 

repoussé, brusqué, il se replie sur 
soi-même il réprime ses élans, :] 
devient taciturne et mystérieux, il 
dérive vers le dehcrs ses ardeurs 
vaghües et ses désirs obscurs. C'ha- 

que jour le malentendu s'accentue 
entre la mère malaïdroite et l'ado- 

lescent incompris. Quand au père, 
généralement, il est trop occupé 
par ces affaires — où par ses plai- 
sirs — pour s'intéresser au petit 


ALBERTA HOTEL 
Ed 


Cet hotel sous l’habile direction de M. Nate Campbell est 


semblait couché immobile au mi- 
lieu du plus abject charnier. Dites, |‘ 
mon ami. est-ce que cela n'est pas 


épouvantable ? 
x "Oui, tilord, c'est épouvanta- 


‘[tje:’ d'autant plus que cette dou- 


bje vue, en l'absence de toute nou- 
velle, crée pour les cœurs aimants 
ün état de souffrance qui va Le 
aspérant d'heure en heure. 


‘ Je pense que nous allons per- 
cer ce blocns et recevoir les cour- 
riers, accumulés depuis si long- 
temps... j'ose espérer, milord, que 
vos hallucinations seront démen- 
ties par de bonnes lettres débor- 
dantes de tendresse... 


souhait.-suns 0: oser croire à sa réali: 


sation, mon cher lieutenant.’ 


le mère da fracenss ee most drame niet dont sa maison est 
ses fils à ses amies. ‘Mais le joy- théâtre. “Il” ne se souvieut 

au grandit, il a quinze ans: il de- d'avoir été ce Qué son fils est | 
vient le monstre provisoireque j ai | présent. 
. Sa mère ne le |pables d'évoquer leur passé, de se 
blées de ieur je 


devenu la maison par excellence du public voyageur. 


parle le français, l'anglaiset l'allemend. 


D 


Cuisine de premiere classe, Liqueurs de 
choix, Cigsres excellents, eclairage 
moderne, ecurie de louage, etc. 
ss -— 


Que les voyageurs venant à Morinville prennent la voiture 
de l'Alberta Hotel, offrant |” 
la plus près de la gare 


© Mary se débattait aux mains 
brutales d'inconnus, et Patrick me 


rappelerles heures trou 


vremière jeunesse | Entre une mère | 
nerveuse et un père inattentit, l'a-pg 
dolescent souffre d'un mal qu'il ue|££ 


peut exprimer et que nul ne devi- 
ne. 
chasse vers la -vie. 
bonheur. Il aspire. 
vide dans ses bras forcenés… 


(A Suivre) 
—_————_ 1) ———— 


RECETTES PRATIQUES 


Pour tenir un enfant dans le lit 
et l'empêcher de glisser de son 
oreiller ou hors de ses couvertures, 
comme tant d'enfants le font, essa- 
yez le plan suivant : cousez deux 
ganses de gallon au milieu de l’oui- 
let de la chemise de nuit, une en 
avant, l'autre en arrière. puis pas- 
Îsez le galon autour du pied du 
berceau, faisant passer les bouts à 
attacher par les ganses sur la che- 
[mise de nuit quaud l'enfant est 
couché. De cette manière l'enfant 
est maintenu en place toute la nuit 
tout en étant libre de tourner d'un 
côté ou de l’autre. 

Quand il y a une ‘’nursery,” 
c'est une excellente chose que d’as 
voir les portes faites en deux par- 
ties—la porte hollandaise—de fa- 
çon à ce que la partie inférieure 
puisse être fermée et barrée, et la 
partie supérieure laissée ouverte. 


Il a soif du 


Toute personne à l'extérieur peut| 


voir ce qui s'y passe et entendie 
ce qui se dit, et les enfants, s'ils 


(Suite à la page 3? 


On y 


avantage exceptionnel d'être 


familiarité affectueuse de vieux 
serviteur, lui souhaiter le bon jour 
il lui dit : 

‘Ettoi, Kildare. as-tu vu quel- 
que chose, au moment où l'appro- 
che d’une grande bataille surexcite 
certains esprits et leur donne cette 
faculté d'apercevoir ce que les au- 
tres ne sauraient pressentir ? | 

—Oh! moi, milord, j'ai 
en effet, mais peu de chose. 
| —Quoi ? | 

—Què j'etais blessé dès le début 
du combat... 

‘‘ Mais ça netire pas à consé- 
quence du raoment ou je pouvais 

houjours continuer à jouer de mon 
bagpipe. 
| —Entendez-vous, Tasler… en- 


vu 


— Je vous remercie | dé votre bon tendez- -vous.. 


“! Kildare, us a va LL. 
‘Soyez certain que cela se réa- 


Apercevant alors son joueur de|lisera ! ‘’ s’écria le major avec une 


‘| cornemuse qui arrivait avec sa fa-] vivacité indiquant une foi inné|les bouteilles, pour leur faire fête 


À % 
NE 
Tant de gens sont incs- | 


Sa puberté s'éwille et le|@ 


Il étreint le} & 


en Ce TT nent STE ERP CSN SAR RSR ARE = mr mec 


HOTEL. | MORINVILLE Ÿ 


RES À nm 


8 Marie, se à 


À La meilleure table au nord d'Eimonton 
È Chambres montees avec luxe FE: 
 Liqueurs, Cigares et Eaux Mine- # 
rales des Premeres Marques ’ 


Maison par excellence des colons. à 


OPERA CN UN É R GOEN N N ER 


À NH COUTURE, pit | 


HOTEL SAVOY 


BOURASSA FRERES Proprietaires 
Avenue Kinistino 418, Telephone 2463 Edmonton Alle 


Plan européen et américain. Chambres chauffées et éclai 
rées, selon les derniers modèles avec ou saus bain, depuis $ 1.00 
Rendez-vous des Canadiens-Français d'Edmonton. 

TABLE DE CHOIX HOTEL LICENCIÉ 
ON PARLE FRANÇAIS 


| FARMER HOTEL 


Un des meilleurs hotels au nord d'Edmonton. Chambres 
confortables et salle d'echantillons. Pension $1.00 et 


LOUIS BOISSONNAULT, 


Proprietaire 


L. JOLY ERNEST CLOUTIER, J. P. 


Joly & Cloutier, 


AGENTS. GENERAUX D'IMMEUBLES 


Renseignements etinformations de tous genres concernant 
les terres à vendre et les homesteads.--Assurances.—Prèts 
d'argent. M. Cloutier Correspondant des journauxd'Edmon-- 
ton et de Morinville. 


Edifice Brunelle, Chambre 4 ST-PAUL DES METIS, ALBERTA 


après la bataille... et vous en serez 
aussi, vous, mon brave Kildare !'’ 


braalable à cette étrange supersti- 
tion. , 

Le jeune homme voulut réagir 
contre l'impression de ‘tristesse 
qu'il sentait malgré lui l'envahir, 
car il aimait de tout son cœur ce 
chef si bon, sibrave, si cordial, 
qui lui témoignait tant d'affection. 

N'ayant aucun argument à lui 
opposer à cette foi aveugle, il s'é- 
cria gaiment : 


.… De vibrantes sonneries de bu- 
gles éclatèrent dc tous côtes. Puis 
les estafettes galopèrent à travers 
le camp. 

Les bagpipers du régiment de 
Gordon répondirent avec leurs 
cornemeuses aux fanfares des cui- 
vres, et chacun courut à son poste 
‘de combat. 

Le commandant en chef montait 
en même temps à cheval et se di- 
rigeait, avec son état-majot et son 
escorte, vers une éminence d'où il 
pourrait suivre toutes les phases de 
la lutte qui allait s'engager. 

Tout à coup, un bruit se répand 
À travers cette masse d'hommes et 
soulève un hourrah. 

Un-courrier a pu franchir les li- 
gnes enneriies ! 


(A suivre) 


‘* Alors, moi aussi, j'ai vu quel- 
que chose, ou plutôt quelqu'un... 

mon excellent père, le fin gour- 
met que vous connaissez, milord, 

présidant un magmfique déjeuner 
avec cette gravité recueillie qu'il 
met à présider la haute cour, et 
disant : ‘‘Il faut que j'envoie ce 
beau pâté, avec-une caisse de vieux 
claret, À notre cher lieutenant, là- 
bas, en pléin-pays afridi...”” 
‘‘ Alors, j'attends le pâté avec 
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DE MOUTON 


Publié chaque jeudi par La Compagnie de Publication 


Progressive à Resp Ltée 


On devra adresser toutes communications À: 
"LE PROGRES" 
Morinville, Alberta. 
4.4 PRIX DE L'ABONNEMENT. 


CRAN 
ETRANGER 


CELA PAYE UN TROUPEAU 


Oh! l'élevage du mouton fie 
paie pas. ‘‘Voilà ce que disent 75 
cultivateurs sur cent." 

Pourtant, ça paye d'élever des 
moutons. C'est moins d'ouvrage 
que le bétail, béaucoup mioins. Il 
y a moin£ de risque aussi. La 
brebis de race croisée vaut en mo- 
yenne, $8. Sielle meurt la perte 
est légère, Si elle vit elle rappor- 
te, bon an mal an, $8. Avec un 
petit troupeau de douze brebis 
C'est un gain de près de cent pias- 
tres par an qui se fait, sans trou- 
ble pour le cultivateur. 

À ce propos il est intéressant de 

a le bulletin publié récemment 
par le ministère de l'agriculture 
d'Ontario, sur l'élevage du mou- 
ton aux neuf stations d'expéri- 
meñtation situées dans les difié- 
rentes sections de la province. Ces 
stations sont chez des cultivateurs 
ordinaires, comme vous et moi. 
Mais l'élevage du mouton se fait 
d'après les instructions du gôuver- 
nement. Il va sans dire la que 
comptabilité est parfaite et que 
l’on sait exactement ce qué coû- 
tent les opérations de l'année. 


æ, Le bulletiiy montre que l'élevage 
# du mouton paye, comme je l'ai dit 


plus haut cent pour cent sur le ca- 
pital représentant la valeur du 
troupeau. Voyez plutôt. 

A la ferme du eomté de York il 
y a 12 brebis de race croisée, et 
évaluées à $8. chaque. La premiè- 
re année de l'exploitation le gaina 
été de $82.62; celui de la deuxiè- 
me année $114.62. Gain pour les 
deux années $16.53 par brebis, soit 
$8.26 par année, ou cent pour 
cent. 

Le: recettes et les dépenses pour 
ces deux années d'ôpération ont 
été comme suit : 

RECETTES 

8 livres de laine à 15c. 

6 agneaux vendus 


1ère année 
$13.20 


LE TABAC 


DS nie ir it TS © 


46.00: 


…$1.00 par an 


S'agneaux vendns 


48.07 
2 agnelles gardées 15.00 
$122.27 
DEBOURSES 1ère année 
3100 livres de foin $15.50 
1000 livres de paille 1.00 
90 minots de navets 5.40 
22 minots d'avoine 8.80 
700 livres de son 8.20 
Trèfles. balles, etc. .75 

$39.65 
PROFIT NET 82.62 
$122.27 

RECETTES 2ème année 
22 agneaux vendus - $168.00 
103 livres de laine 14:99 


. — 


$182.09 
DEBOURSES 2ème année 


2700 livres de foin $15.50 
2250 livres de trèfle 6.75 
6720 livres de légumes 8.96 
2154 livres de grains 24.26 
Divers 12.00 
$67.47 

114,62 

PROFIT NET $182.09 


En résumé, les recettes pour ces 
deux années ont été de $304.36, les 
déboursés $107.12; gain net $197 
34 soit $16.53 par tête pour les 
deux aus, ou près de $8.26 par an- 
née, pour &haque brebis qui ne 
cofitait que $8.00. 

Voilà une exploitation qui paye 
ou je ne m'y connais pas. Et, com- 
me tout cela se fait sans grand tra- 
vail! 

Aussi, je me demande pourquoi 
il n’y a pas sur. chaque terme un 
petit troupeau de moutons. 

LE CULTIVATEU 


—…. 


Recettes Pratiques 


(Suite de la page 2) , 


sont petits, sont en sûreté à l'inté- 
rieur. 
avoir la porte régulière coupée en 
deux parties, ure demi porte peut 


Si vous ne voulez pas 


être faite et fixée au chassis de 


la pôrte. 


A CHIQUER - 


KING GEORGENAVY PLUG 


OCCUPÉ UNE PLACE À PART! . 
I1 surpasse tous les autres en qualité et en arôme 


pr en usage. 


parce que la méthode de fabrication diffère des autres 


xempt d'âcreté, il est des plus agréables. 
vas EN VENTE PARTOUT: 100 LA PALLETTE 


ROCK CITY TOBACCO CO. Manufacturiers, QUEBEC ’ 


dre, une partie de craie française. 

Saupoudrez-en ‘es chaussures. 
Quand vous presséz des vête- 

ments foncés, couvrez la planche à 


CR ER QU 


Beaucoup de gens ont les pieds 
sensibles. Le refède suivant est 
une cure permanente et inoffensi - 
ve: Deux parties d'acide borique. 
Ÿ deux parties de magnésie en pou- 


repasser d'un tissu à doublure pour 
cela. Autrement, il arrive parfois, 
après que le vêtement a été humec- 
té et pressé sur l'enveloppe. blan- 
ches apparaissent à cause de l'em- 
plois qui se trouve dans la dite 
couverture,  L'enveloppe foncée 
conserve aussi l'enveloppe blanche 
ordinaire propre. 


\Les robes et jupons en coton et 
autres articles empesés ne doivent 
pas être serrés jusqu'à l'année sui- 
vante et contenir encore de l'em- 
s|pois. Lavez-les et faites sécher et 
— | alors ils ne pourriront pas. 


‘Le bon moyen de laver et faire 
sécher 


etc." dit un gros manufacturier 


les laines, les flanelles, 
d'articles en laine, ‘‘est de les la- 
vér dans de l’éau tiède et avec du 
savon pur et de mettre le linge 
tout trempé sur la corde sans le 
tordre du tout. S'il sèche de cette 
manière, le rétrécissement sera si 


Fruits, Chocolats, Bon-Bons 
CREME A LA GLACE, 


atLez chez ALBERT ROY 


Ave Grandin, én face du 


Pour vos Confitures, fruits de toutes sortes en quantite et a prix reduits 


SUCRE $#1.30 SAC DE 20 LIVRES 


Avis donc a ceux qui collectionnent ces coupons et qui veulent 
avoir de belles pièces d'Argenterie 


FAITES VOS ACHATS POUR L'HIVER 
Et profitez de notre offre généreuse. 


MORINVILLE 


ALLEZ AU 


Demandez lu célèbre Fleur aux 


WHITE ROSE 
PEACE MAKER 
CRUSADER 
Re BAKER 


‘'Progrès'’ 


BRIQUE DE PREMIERE CLASSE 


POUR CONSTRUCTION DE MAISONS ET DE CHEMINÉES 


. PEER. 
; 
R 
Prendra fin notre concours 


Demandez nos Prix. — 


GAUTHIER FRERES, Morinville, Alta. 


AVEC LE 30 SEPTEMBRE COURANT 


STORE COMPANY 


BOISSONNAULT & BRISSETTE, PROP. COTE & SMITH 
EE E, TREMBLAY & PEARSON 
EL Arpenteurs, Ingenieurs Civils 
et Miniers 


POUR LE PLUS GRAND 
PLUS GRAND CHOIX DE 


VINS ET LIQUEURS 


DANS L’ 


+ THE WESTERN COMMERCIAL CO, Ltd. & 
(EDMONTON WINE & SPIRIT 60.) 
246 Aves el Est, _ 


CAMPBELL & OTTEWELL, 


MEUNIERS 


BREAKFAST FOOD 


smotiReS A EDMONTON, ALBERTA 


A Les prix les olus élevés pas és pour” le fic. 


perceptible.” posent de préparer les enfants à 

toutes les carrières, 

UF a droit, médécine, etc. 

’ cial sera donné à ceux qui se des- 

College d'E d Edmonton tinént au sacerdoce ou à la vie re- 
ligieuse. 

Dirigé par les les Pères Jésuites | Rien n'a été épargné pour faire 

dr du collège une institution de pre- 

mière classe qui puisse faire hon- 

neur aux catholiques : 


commerce, 
un soin spé- 


Le uouveau collège ouvrira ses 
portes le 15 septembre pour les ex- 
ternesi pour les pensionnaires, il 
se peut que la rentrée soit difiérée 
de'duelques jours S'il y a retard, 
la chose sera portée à la connais- î 
sance des intéressés par la a 
des journaux et par lettres privées. 
Malgré la bonne volonté et la diti- | 
gence des autorités municipales de 
la ville d'Edmonton, il se peut que 
les améliorations promises par la| 


une simple 


Witirid Gariépy, CR. L. À. Giroux 


G. G. Dunlop 


ville soient un peu retardées quoi- | GARIEPY, GIROUX & DUNLOP 


que l'on y travaille jonr et nuit. 

Pour atteindre le collège, il font 
venir par la Vingt-septième rue ou | 155 Jasper Est, 
le chemin de Saint-Albert. 

Il y aura pour commencer un 
cours commercial enseigné en an- 
glais avec un cours français pour 
les élèves de langue française, et 
un cours classique français avec un 
cours anglais. 

On recevra les élèves de 10 à| 
15 ans. 

On débutera par cinq où dx SHORT, CROSS & BIGGAR, 
classes élémentaires; tous les ans SHORT, WOODS, BIG- 
une où deux classes seront ajoutées GAR & COLLISSON 


jusqu'à ce que les deux cours soient | wm. SHORT, K.C.  Hon. C. W. CROSS, K. C 

8. BSWOODS, K. C. O. M. BIGGAR 
complétés. JAS. T.J. COLLISSON 8.8. SHORT 
S. W. FIKLD, J. FARKUHAR LYMBURN 


|Barristeés, Sollicitors, Notaries 
| Merchants Bank Bldg 
| EDMONTON ALTA, | 


pra J. ri 


Avocat, Avoué. Notaire 
428 Avenue Jasper Est 
Phone 6866 EDMONTON 


AVOCATS ET NOTAIRES 


Edmonton 


———— 


E. B. COGSWELL 


AVOCAT, 
NOTAIRE PUBLIC 


SOLLICITEURS ET 


Bureaux , 206 C. P. R. Buildings 


Boite Postale 1166 Phone 5093 


EDMONTON, ALTA 


peu considérable qu'il sera à peine] Les autorités du collège se pro- 


CIGARES ET TABAC 


Phone No. 34 


(SANATORIUM) 


un traitement naturel surprenant. 


donnant la liste des guérisons sur- 
prenantes obtenues journellement, 


Les plus réduits. | 
QU + 
Fées 


et dela rue Harvey. 


EDMONTON, ALTA. CANADA abs 
LR 


Architecte  Diplome 


132 Jasper Ouest, 


PHARES 


Experience Anglaise et Coloniale 
FRED. G. FOX 


Dessinateur en Constructions 
et Arpenteur 


202 Bloc Purvis EDMONTON 


de coupons pour Argenterie 


; Tiroir Postal 1807 Bureau : Cristull BI. 
M | Phones 1560 et 1279 Edmonton, Alta. 


WILSON'S LTD 


Vente de Vins Liquerrs en gros. 
Seuls agents pour la fameuse biere 


REX 
156 na W, 


RICHARD STAFFORD 
PRINCIPAL 


Agence de Detective “ Alert” 
Toutes enquêtes stric ement confidentielles 


ASSORTIMENT ET LE 


ALBERTA 
MAGASIN DE 


Edmonton 


. Edmonton %} 


Suite 7, Bloc Craig-Nair, 446 Ave. Jasper Fst 
Consultation Gratuite EDMONTON, ALTA 
368 


POUR 
Cartes, Guides de Poche 


TOUTES IMFORMATIONS IMPOR- 
TANTES 


marques de commerce suivantes : 
, FANCY PATENT 


(PATENT( Dessins et Impressions en Bleu 
-PANGLY FLOUR Adressez-vous a 
et CREAMO 


Mundy Blueprint Co. 


12 Bloc. Empire . 
EDMONTON, | 


Jasper E, coin de La Îre rue 


INSTITUT CURATIF DU Dr LER - 


Guérison complète de toute mala- | 
die-chronique ou abandonnée par | A# 


andez circulaire explicative | {% 


Coin de l'Avenue Jasper Kst | JA 


am | À À 


E, C. HOPKINS F.R.ALC.A.A.A | f 


Phone 1583/ 33 


visite pourra convaincre ceux qui 
veulent se renseigner que les en- 
fants recevront uue éducation et 
une instruction de premier ordre 


Pour renseignements on pourra 
s'adresser au recteur du collège ; 


Adresse : R. P. Recteur, 
Collège des Jésuites, 


No. 2010 Vingt huitième rue 
Fdmonton, Alta. 


DURS RRANNN AN NANARANNENTSRNRNTENTARRES LEE) nidedet ist 


CARTES PROFESSIONNELLES | | 


Senssensessnnsnsessananssasnenssasenassenéansnsent H 


NICHOLS FRERES 


Machinistes, fondeurs en cuivre et fer. Speci- 
alite de reparations et manufacture de scie 


ries et perlorateurs de puits. Martelage et ai- 
£uisage de scies, scies circulaires, poulies, etc 
103 Syndicate Ave Phone. 2312 


EDMONTON 


THE YALE HOTEL 
EDMONTON 
Rob. McDonald, Prop. 


:|Taux : Ÿ2Z.00 par jour 


Chambre avec Bain, $2.50 
Carte de Repas, $8.00 
Pension mensuelle (table seulement 


$30.00 


POISSON FRAIS 


VIANDES, LEGUMES 


CHEZ 


L P. GADOURY, BOUCHER. 


MORINVILLE, 


ALBERTA 


— MERS 


Bijoutiers de première 
classe et experts horlo- 
gers 


Leur approvisionnement en mon- 
Ü tres. horloges et bijouteries est le } 
à plus importantet le mieux choisi 
de l'Ouest 


Vobs trouverez on 
prix des plus raison- 
nables 


Nouveau Magasin 


237 Jasper Est 


me On y délivre des permis ÿ 
à de mariage EDMONTON # 


rbrirlrir isole ire 


La Fleche Freres 


l'ailleurs de 1re, classe, vête- 
ments civils et militaires 


118 Jasper W. Phone 2425 
EDMONTON Alta. 


LE — —————— 


pre Publique 


AGENCY BUILDING CHAMBRE 505 
50 JASTTT ; 
J dé srivuet à ls “iv Vhiv 
Sténographie et traduit toutes lettres 
francaises, allemandes et anglaises ”.. 


FORT GEORGE 


[Nous prevenons nos lecteurs qui 


voudraient investir à Fort Gorge 
qu'ils ne pourraient mieux fai- 


re que de s'adresser à la 
FORT GEORGE REALTY AND 
SECURITIES CO,, Limited 
645 Première Rue 


Cette maison établie à Fort Geor- 
ge depuis longtemps, connait à 
fond tous les terrains et leur valeur 
et a envoyé à Edmonton un de ses 
associés qui donnera des explica- 
tions sures sur tout ce qui touche 
cette localité. 


Tous ceux qui s’adresseront À lui 
seront surs d'un bon résultat. 

“Fort George” 
grand avenir, 


est appelé à un 


% F5 : CRE: 4% 7m = - SRE 
ne nt di Re ae 2 her oi dead 


perbe chaise par MM. Côté et|cheront eux aussi, comme dans les |Oies, … lbs 14. 
Trottier. _ [autres provinces, à améliorer nos! Canards…. . "* 16. 
voies rurales. IL nous Re 
Le “couple Mureuz où D nus dy véir. PRODUITS DE LA FERME | 
dans l'après-midi pour Edmonton | “+ y : 
gouvernement fait beaucoup, mais 
— . et Calgary. Nous leur soubaitoñs|;, DPF Beurre. de crèmerie, ……… 35 
i ù ù ame. ele mie Œufs frais, la douzaine 2 
(Suite de la Première Page) un heureux voyage, un prompt|jours # où il a déjà travail- . Ê Scts RE DR Ee LOR P S 
retour et une vie remplie de bon-!1é. ,Quahd un chemin est complé-| Mil. à la tonne .….. $15 à $18 d'Octobre. Février et Mai 1 eur des Bureaux Légaux. ñ 
heur et de félicité” . Ttégo@rqhoi ne pas rendre le pro-| Foin de hauteur, $13 à $15 he ie RS Bases 


Samedi soir, les amis de M. H. riverain responsable de| : 
sors des pet à lui dé- sous peine d'amende au VEGETAUX & LEGUMES 


msg y de l'envoyer dans une autrè| Patates nouvelles, le minot #2,40 NRA AN MXN x XX 
montrer leur amitié d'un pére 2 Pa ans ne ce RERO 
bien mai quées. | 4 son propre chemin se détério-|Cyge le minot .………. 34 cents. KX. 

TRES INTERESSANT 


Parmi les personnes pr . Il est trop tard alors pour les 
nous avons pu remarquer, {réparations et il en coûte autant 

Notre catalogue No. 6, pour les saisons d'au- 
tomne et d'hiver 1913-1914 est sorti. C'est le 


J. Morissette, A. Caron, T. Du d'argent que lors des premiers tra- 
catalogue complet et parfait par excellence que 


I. O. Forget, J. N. Côté, P. Pau- Le 08 | 
26, T. H. Green, Dr F. Léfebvte, cette manière nous serions 

hous ayions jamais issus. À côté de nos rayons 
réguliers d'habillements, de chaussures et de 


‘ [assurés d’avoir toujours de bons : 
Al». Brissette, H. Boissonnauir, ga 
marchandises sèches, nous avons, cette saison, 


d'Avril. 


—MM. C. Goyette, de Ste-Béa- 
trice, P. Q. et M. Altred Côté, de 
Hargwen, Alta nous ont fait l'hon- 
neur d'une visite à nos bureaux. 
M. Goyette s’est déclaré enchanté 
de notre région et il est possible 
qu'il viennent s'y établir prochai- 
nement avec sa famille. 


Les Modes 


Mardi prochain et les jours sui- 
vants, Mme A. Couture sera heu- 
reuse de recevoir toutes les dames 
et demoiselles qui aimeraient voir 


l'lchemins. Pour les endroits sans! V1 
Alex. Lavoie, A. Riopel. O. Ma-|ékemin ouvert, que le gouverne- SE 
dère, T. Maisonneuve, H. Ethier,|mêht nomme des inspecteurs de- 
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. i » mpbell, |#otés à la cause pour faire ouvrir c 
les nouveautés dans les chapeaux P. Maisonneuve, Nate ses D Le tè plu . ' ible ” 1913-1914 créé quelques nouveaux rayons tels que : épice- 
sp « Dr J.E. Amyot, W. D. Ouimet, |°°*04 tes s tot possible. FRERE " bles, ti pr ela a ë 
d'hiver. Toutes sont invitées à ne A bon entendeur salut. | rie, meubles, lits, sommiers, matelats, poêles 
visiter son établissement de modes, C. Lajoie, E. Dubuc, Albat Mont- + Sessions de la Cour Suprême fourneaux, quincaillerie, fusils, révolvers et ins- 
pellier, J. Gauthier. N. Hetten- UN CANTONNIER d'Alberta. en banc, et pour le pro- truments musicaux, tous compris dans un cata- 


ger, I. Morin, J, Bouchérd, N. cès des causes, Civiles et Criminel- 
Cyr. J. Meunier, PF. E. Pause, J. ” les, et pour l'audition des motions 
Soetoert A. Loiseau, P. Gaudet- et autres affaires civiles, seront te- 
te, T. Masse, J. I. Tellier, Le. PICKARDVILLE, ALTA. nues aux dates et places suivantes 
Boissonnauilt, C. $: Anger, A. \ a poûr 1913-1914. Si la date fixée 


ERA dernier avait paie and Forget, A. Béchard, N. Meunier, OFFICE RELIGIEUX pour l'ouverture d'une Cour ou 
riage de Mile Eva Montpellier avec W. H. Couture, R. Sylvestre, A. ms Session est une fête légale, la dite 


M. Henri Desnoyers. La mariée {hier E. Tellier, L. Lemire, J. Monseigneur Légal vient de sus- Cour ou Session commencera le 
était accompagnée de son père. M.| Boucher, Ls Turgeon, G. M. Des-|pendre tont office religieux à Pi-| JOUr suivant la dite fête légale : 
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: A. Billo, L. de Tonnancour, O. ra ; 
Le R. P. Lau officia à la messe Brauit, À. Brochu, A. Como, E cette mission chaque second diman-| Edmonton : Troisième Mardi de 
et au mariage. Le chant fut 
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des plus beaux. et nous sommes| Desnoyers, Alex Tellier, F, M.|Nous dirons, dans netre prochain| Calgary : Premier, Mardi de Dé- 
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logue spécial. Nous pouvons vous assurer que 
les prix de ces marchandises sont des plus bas. 
et nous vous prions, dans votre propre intérêt, . 
de lire nos deux catalogues soigneusement et 
vous vous rendrez compte alors des économies 
que vous pouvez réaliser sur tous vos achats. 
Nous avons envoyé notre catalogue à toutes les 
personnes parlant françaik, dans l'Ouest Cana- 
dien, à tous ceux dont nous avons pu nos procu- 
rer le nom, mais si vous nel'avez pas reçu, ré- 
clamez-le à votre bureau de poste, et s'il n'y est 
pas, faites le nous savoir, nous serons heureux 
de vous en envoyèr un autre. | 
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Votre très respectueuse, 


“LA MAISON BLANCHE" 
St-Bomface, Manitoba. 


heureux de dire qu'il a même été 


ANA NIMNINT 
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très artistique. Parmi les person- 


nes qui ont rendu des cantiques, 
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